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Mes chers amis,

Comment imaginer ? 

Qui aurait pu imaginer cette année 2020 aussi particulière pour nous tous, 
dans notre quotidien, notre travail, nos relations humaines et familiales !

Quelles que furent nos ambitions, cet unique palindrome du siècle qui nous 
a été donné de vivre nous a tout rendu bien plus difficile.
Mais nous nous sommes adaptés, notamment grâce à nos formidables 
bénévoles, familles d’accueil, qui nous ont épaulés chaque jour quoi qu’il en 
coûte.
Nos salariés ont fait preuve de grandes facultés d’adaptation qui ont permis 
de mener à bien l’essence même de notre mission : un service adapté et sur 
mesure à nos amis malvoyants et aveugles.
Vous aussi avez soutenu notre association malgré vos difficultés, vos doutes 
et je vous en suis reconnaissante.

Et puis cette année 2020 nous a offert l’installation dans notre nouvel écrin, formidable outil de travail dans 
lequel nous souhaitons vous accueillir dès que possible.

Dans ce numéro 25 vous pourrez retrouver les conseils « à Jojo », les dernières remises, plusieurs témoignages 
émouvants de familles d’accueil et de Christine, malvoyante, et maîtresse d’Opium.

Je profite de ce numéro de décembre pour vous souhaiter, un peu par anticipation, une très riche année 
2021. 
Elle sera belle je n’en ai aucun doute, et elle nous permettra de laisser loin derrière cette année 2020.

Nous allons relever tous les défis qui se présentent à nous, grâce à vous tous qui êtes fidèles et engagés 
à nos côtés.

Je vous souhaite une très agréable lecture.

                                                                                                                                                Pascale Olivar, Présidente

Réorientation p 6 - 7
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Les nouvelles 
           recrues 
Ils proviennent du CESECAH (Centre d’Étude de Sélection et d’Élevage des Chiens guides et 
Autres Handicapés) et de l’élevage Loire Labradoodle.
95 % des chiens guides sont des retrievers, particulièrement des labradors, des goldens 
retrievers, le croisement de ces 2 races, parfois des flatcoateds.
Notre association a découvert, voici quelques années, les Labradoodles. Une race très peu 
connue dont une des principales caractéristiques et de ne pas perdre de poils. Ils sont en 
plus d’excellents chiens de travail.

1 2 3

4 5

1/ Rafale en famille chez Nathalie
2/ Ragnar en famille chez Cécile et 
Xavier
3/ Rider en famille chez Edgard
4/ Rubby en famille chez Anne-
Laure et Rémi
5/ Ramsès en famille chez Angéla 
et Roxy en famille chez Gaëlle et 
Olivier

Les journées 
           VIP 
Cette année 2020 ne nous a pas permis 
d’aller à votre rencontre dans les salons et 
foires habituels.
La réflexion, sur des journées de découvertes, est née de cette frustration de ne plus vous 
voir, vous qui nous soutenez si fidèlement.

Nos souhaits
Vous accueillir par petits groupes (10 personnes environ) et vous faire découvrir, 
à travers plusieurs ateliers participatifs, l’importance des chiens guides.
Vous pourriez participer à une conférence avec nos familles d’accueil bénévoles, 
apprendre et pratiquer les techniques de guidage d’une personne aveugle ou 
malvoyante, effectuer une séance d’obéissance avec un jeune chien, marcher 
derrière un chien guide les yeux bandés, le tout encadrés par un éducateur.
Un moment convivial de pause autour de boissons et friandises précédera la 
visite complète de notre structure.
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Nous avons repris avec beaucoup d’optimisme le 11 mai malgré des conditions de travail délicates notamment 
en raison des mesures barrières. Nous nous sommes toutefois adaptés à ces nouvelles règles de vie.

Notre association reste ouverte mais nous ne pouvons pas accueillir de public, ni nos familles d’accueil, ni nos 
demandeurs de chiens guides.

Malgré tout le travail continue et nous sommes confiant pour l’avenir.
Les familles d’accueil ne pouvant plus venir à l’association, les éducateurs doivent aller chercher leurs chiens à 
domicile en début de semaine, et les ramener pour le week-end.
Cela change des habitudes mais garantit la continuité du travail et la bonne éducation de nos futurs chiens guides.
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Quel est le cursus des futurs chiens guides ?
La très grande majorité de nos futurs chiens guides sont sélectionnés au sein du CESECAH (centre d’élevage 
national de la FFAC).
Notre mission est de les observer et de leur donner une éducation suivant un protocole très progressif 
et adapté, afin de définir ceux qui sont « faits » pour devenir chiens guides, et ceux que nous pourrons 
réorienter vers d’autres missions (chiens médiateurs ou chiens de compagnie).

Petite
Enfance

Le premier gage de succès pour l’éducation d’un futur chien guide est le placement du 
chiot en famille d’accueil. Ces familles bénévoles sont un des éléments essentiels à la 
réussite de la mission.

Des visites régulières par l’éducateur chez les familles sont programmées. Des sorties en ville, des réunions 
collectives participent à l’observation de la progression des chiens.

Pré-
Education

Une évaluation du chien est effectuée à 7 mois qui validera son passage en pré-éducation.
A 8 mois il sera stérilisé et effectuera sa convalescence dans la famille d’accueil.
Durant cette période (7 mois à 12 mois) le chien rentre idéalement 2 semaines par mois à

l’école. En fin de pré-éducation un test de passage en éducation, en présence de l’éducateur référent et de 
la directrice technique, est effectué.

Education L’éducation dure entre 6 et 10 mois, le chien rentre à l’école toutes les semaines, du lundi 
matin (entre 7h30 et 9h) au vendredi après-midi (de 14h à 18h30). Le chien peut avoir des 
semaines de vacances dans sa famille d’accueil, en fonction du planning de son éducateur

référent (déplacements, remises d’autres chiens, vacances).

En fin d’éducation, le chien passe son Certificat d’Aptitude au Guidage, en présence de son éducateur 
référent et de la directrice technique.
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Etre famille d’accueil 
  une généreuse mission
Claudine et Michel Peroy sont famille d’accueil depuis 8 ans. Ils nous racontent cette aventure 
humaine qu’ils vivent avec bonheur depuis 2012.
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Comment êtes-vous devenus famille d’accueil ?

Passionné de cyclisme, J’ai pratiqué le vélo dans un club 
pendant plusieurs années. Un de mes camarades accueillait 
chez lui une chienne qui avait une mission un peu 
particulière : elle était reproductrice* pour l’association 
Aliénor. Nous parlions régulièrement de l’école de chiens 
guides et j’ai été séduit par le projet d’élever un chien pour 
qu’il devienne chien guide. Mon épouse Claudine et moi, 
nous sommes, alors, documentés sur les contraintes et les 
savoirs nécessaires à cette éducation. Après cette réflexion 
indispensable à la réussite du projet, nous avons postulé 
auprès de l’association.
C’est ainsi qu’en 8 ans, nous avons élevé 5 chiens. 
Actuellement le dernier s’appelle Okay ; il est en fin 
d’éducation.
Votre mission est-elle difficile à tous les égards ?

Lorsque nous avons eu notre premier chien, Ivan, nous ne 
connaissions rien au monde du handicap visuel et des
Le suivi par un éducateur de l’école s’est avéré, de ce fait, nécessaire tant sur le savoir-faire technique 
que sur le savoir être. Sa disponibilité et son expertise ont été des facteurs de réussite au quotidien. 
Le plus dur finalement !!! C’est quand Ivan est arrivé au bout de son éducation. Nous avons dû 
passer le témoin à Véronique et Jean-Michel qui sont devenus avec bonheur ses nouveaux maîtres. 
Notre rencontre s’est déroulée avec émotion d’autant que nous ressentions qu’Ivan ne reviendrait plus 
à la maison. Mais cette émotion était plus de la fierté et le sentiment de la mission accomplie.
Avant le départ définitif d’Ivan nous avons accueilli Jingle, un Flatcoated mâle superbe. Malheureusement 
il n’a pas pu devenir chien guide compte tenu de son comportement général. La déception a été 
énorme. Nous avons un peu culpabilisé. L’école a joué, alors, pleinement son rôle de soutien ce qui 
nous a permis d’entreprendre de nouvelles missions.

Quelles sont les raisons de votre fidélité à cette mission de famille d’accueil ?
La première chose c’est le plaisir de rendre service. La deuxième chose, c’est de construire un lien

La première remise d’un chien guide est primordiale. 
On prend alors conscience de notre responsabilité au 
quotidien pour réussir la mission.
Et quelle réussite lorsque nous avons vu Ivan travailler, en 
fin d’éducation, en ville, avec son éducatrice. Nous avons 
été éblouis par le travail accompli ! C’était formidable de 
voir que notre petit chiot était devenu un grand technicien, 
prêt à rendre les meilleurs services à ses futurs maîtres.
Okay vient d’obtenir son CAG (certificat d’aptitude au 
guidage) et je peux vous dire que nous en sommes fiers.
Et quelle satisfaction !!! Nous avons élevé 5 chiens, 4 sont 
chiens guides. 
Et quelles rencontres !!! Nous revoyons assez régulièrement 
la majorité des nouveaux maîtres et de leurs compagnons, 
à part Ivan (Orléans). Nous sommes émus à chaque fois.

Okay en villégiature 
à Paris 

Michel - Marion -  Claudine - 
Naya remise à Marion en 2019 * L’association fait appel au CESECAH depuis 2017 et n’a plus d’élevage.

chiens guides.

entre ces compagnons à quatre pattes et nous.



C’est une décision grave car elle signifie que le chien 
pour lequel de nombreuses personnes ont beaucoup 
investi en temps et en deniers est « perdue » pour 
la mission même si elle fera le bonheur d’une famille         
« adoptante ».

Heureusement, depuis 2019, la Fédération des 
Associations de Chiens guides d’aveugles (FFAC) 
et de nombreuses autres associations qui forment 
des chiens d’assistance (chiens médiateurs pour 
enfants autistes, chiens d’assistance aux sourds et 
mal entendants, etc.) se sont fédérées et peuvent 
ainsi échanger sur les bonnes pratiques, se soutenir 
et envisager sous certaines conditions de réorienter 
les chiens inaptes dans leur filière d’origine.

Pour moi, cette annonce de réforme a été un véritable 
crève-cœur car mon engagement auprès de l’école 
c’est de contribuer à remettre des chiens guides 
contribuant à une meilleure vie pour les déficients 
visuels. J’ai vraiment accusé le coup parce que Passy est 
une chienne géniale au caractère doux et affectueux.

C’est ainsi que Florine a eu le réflexe de proposer 
Passy à l’Association :

Cette jeune association est située dans la Drôme 
forme des chiens d’assistance pour enfants et 
adolescents victimes de diabète de type A (insulino-
dépendant).

La réorientation
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Passy, une émouvante
        reconversion              
Passy est une jeune labrador femelle qui m’a été confiée en 
juin 2019 par l’association Aliénor Bordeaux.
Elle était alors âgée de 2 mois et était destinée à devenir chien guide lorsque son éducation basique de 
chien bien élevé (vers 12 mois) et sa formation technique à l’école des chiens (environ 6 mois) seraient 
achevées.

Malheureusement elle possède un flair extraordinairement développé et 
sa truffe ne quittait pas le sol à la recherche de la moindre parcelle d’odeur 
attrayante. Ceci est quasiment normal pour faire un excellent chien de chasse ou 
de gendarmerie mais est un défaut majeur pour un chien guide.

Malgré beaucoup de travail effectué tant à la maison qu’à l’école par Florine, son 
éducatrice, cette habitude ne lui passait pas et le verdict est tombé en février 
2020 : réformée.
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Thaïs et sa chienne 
Passy

Le diabète maladie silencieuse.
Le diabète de type 1 est une maladie auto-immune qui se déclare généralement pendant l’enfance. Ce 
type de diabète est dû à l’arrêt de la production de l’hormone insuline par le pancréas. Cette hormone est 
essentielle à l’organisme pour l’assimilation des glucides. Sans insuline, il n’y a plus de vie.
A ce jour, c’est une maladie dont on ne guérit pas, qui impose des contraintes quotidiennes et qui peut 
avoir des conséquences graves à long terme : L’enfant doit réaliser des contrôles glycémiques quotidiens 
(6 à 10), de jour comme de nuit, Un traitement par insuline (avec stylo auto-piqueur ou pompe à insuline), 
Surveillance alimentaire, Présence d’un adulte, Adaptation des activités,  Risques de coma ou de décès en 
cas d’hypoglycémie sévère nocturne, complications à long terme : Néphropathie, Perte de sensibilité des 
membres, Rétinopathie (…).
Le diabète de type 1 entraîne différents impacts sur la vie de l’enfant ainsi que sur la vie familiale. L’enfant 
se dit « différent », une différence qu’il n’a pas choisie. (Source Acadia)

Les personnes diabétiques, lorsqu’elles vont entrer 
en crise d’hypoglycémie, secrètent un certain type 
d’hormone. De même lorsque risque de survenir une 
crise d’hyperglycémie, c’est un autre type d’hormone 
qui est sécrété. 

Les enfants éprouvent souvent des difficultés à 
ressentir le déséquilibre et à anticiper la survenue de 
la crise spécialement la nuit. 
Un chien convenablement éduqué peut, lui, sentir le 
danger et alerter son jeune maître ou ses parents.

Passy a donc été proposée à ACADIA et son défaut est 
devenu une qualité.

Marie, sa nouvelle éducatrice, est venue chercher 
Passy durant le confinement (avril 2020) et a entrepris 
directement sa formation technique puisque 
l’éducation de base avait été réalisée à la maison et à 
l’Association  Aliénor.

Passy a été une brillante élève chez Marie et ACADIA. 
a pu remettre officiellement Passy à Thaïs, une jeune 
fille de 13 ans après que celle-ci, accompagnée de sa 
famille, a suivi un stage de 14 jours durant les vacances 
scolaires de la Toussaint.

Dés le 1er jour, Passy a donné les alertes qui s’imposaient 
lorsque la glycémie de Thaïs faisait des siennes et aux 
dernières nouvelles, son intégration dans la famille y 
compris auprès des chats se déroule parfaitement.

Passy a même réussi a détecter une crise alors qu’elle 
était couchée au rez de chaussée de la maison de la 
famille et Thaïs dans sa chambre, porte fermée au 1er 
étage.

L’aventure se termine au mieux. 

Ma tristesse a disparu. Je suis heureuse de voir Passy 
dans une mission un peu différente de celle pour 
laquelle elle était programmée, mais certainement 
satisfaite de travailler / jouer avec sa jeune maîtresse 
Thaïs, et faire le bonheur de toute une famille.

Je me réjouis avec tous les membres d’Aliénor de 
cette belle aventure réussie.

 Catherine   Famille d’accueil



Suis ma vie
DE «PRIMO-DEMANDEUR»

DE CHIEN GUIDE

ÇA Y EST, JE TOUCHE ENFIN AU BUT
JE SUIS HEUREUSE ET IMPATIENTE !

Je suis Christine, j’ai 52 ans et j’ai eu plusieurs vies !

Je suis myope de naissance et des symptômes secondaires 
sont apparus au fil des années. J’ai été dans le déni de 
longues années, puis j’ai dû consulter notamment au CHU 
de Rennes.

J’ai reçu un implant de cristallin à l’œil gauche, je souffre 
d’une pathologie rétinienne à l’œil droit, et un diagnostic 
de cataracte bilatérale a été posé. Bref je suis rentrée dans 
un monde nouveau, celui de la mal-voyance.

J’ai toujours eu des chiens et notamment un golden 
retriever. Ce n’étaient pas des chiens guides bien sûr, mais 
j’ai appris très tôt l’existence de ces fabuleux compagnons 
de vie.

Aujourd’hui je vis telle que je suis, et je suis malvoyante.
Je marche avec Opium ma merveilleuse chien guide 
depuis 3 mois.

Nous avons fait un bilan et Gilles m’a confirmé 
que mes déplacements sont plutôt sûrs et sans 
prise de risques.

L’école m’a conviée à un pré-stage de 2 jours 
au mois de mai suivant. 

Tu es donc venue à Mérignac au mois de mai ?

Christine : Oui ! C’était le grand saut, je touchais 
presque au but !
Nous étions quatre personnes déficientes 
visuelles.
Ces 2 jours ont été intenses et riches en 
informations.
J’ai fait connaissance avec tout le personnel de 
l’école dans une ambiance vraiment familiale.
J’ai marché pour la première fois derrière 1 puis 
2 puis 3 chiens guides...
Mon rêve devenait enfin réalité !
Au terme de ces 2 journées, la directrice 
technique, Nathalie, m’a confirmé qu’un chien 
guide serait une solution idéale pour moi.
Je me suis contenue mais ma joie dépassait 
tout ce que j’avais imaginé dans mes rêves les 
plus fous.

Quelles ont été les suites de ce pré-stage ?

Christine : Aurore et Florine, 2 éducatrices, 
sont venues chez moi avec 2 chiens : Okay et 
Opium. J’ai marché avec chacun d’eux mais j’ai 
eu un coup de foudre pour Opium sans en dire 
mots.
Okay était super aussi mais il aimait bien les 
oiseaux, et à St Malo les goélands sont légion !!!

Christine, as-tu utilisé la 
canne blanche ?

Christine : Mes pro-
blèmes visuels m’obligent 
à m’adapter toute la jour-
née aux conditions lumi-
neuses, ainsi qu’aux élé-
ments qui m’entourent. 
Cela demande une 
concentration sans faille 
peu compatible avec 
l’utilisation quotidienne 
de la canne blanche.
Et puis avec la canne mon 
handicap est plus dou-
loureux à vivre... 

Comment es-tu venue 
au chien guide ?

Christine : Ayant toujours 
eu des chiens, j’ai rapide-
ment pris connaissance 
des chiens guides. Je pen-
sais qu’ils n’étaient uni-
quement destinés qu’aux 
personnes aveugles.
Puis un jour, au détour 
d’une visite chez mon vété-
rinaire pour la vaccination 
de mon chat, nous avons 
discuté des chiens guides.

Il connait bien ces mer-
veilleux chiens car un de 
ses clients est une per-
sonne déficiente visuelle 
et le consulte pour le sui-
vi de son chien guide.
Il nous a mis en contact 
afin que nous puissions 
échanger.
Nous avons parlé de l’as-
sociation Aliénor et il m’a 
persuadé de téléphoner 
le plus vite possible !

Raconte-nous ton pre-
mier contact.

Christine : J’ai très rapi-
dement appelé l’école et 
Anne a répondu à mes 
questions.
Anne est éducatrice de 
chiens guides, elle est 
aussi instructrice de loco-
motion.
Elle m’a expliqué toutes 
les démarches avec 
beaucoup de gentillesse 
et d’attention.
Elle a répondu à toutes 
mes questions mais ne 
m’a pas dit que j’aurais un 
chien avec certitude.

Quelle a été l’étape sui-
vante  ?

Christine : J’ai reçu très 
rapidement après mon 
appel un dossier à rem-
plir. J’ai dû consulter mon 
ophtalmologue pour 
faire un bilan visuel ainsi 
que mon ORL pour un bi-
lan auditif.
Ce dossier est très simple 
d’accès et facile à remplir 
(avec de l’aide ou pas).

Que s’est-il passé en-
suite  ?

Christine : J’ai renvoyé 
mon dossier en févier 
2019. Gilles, instructeur de 
locomotion, est venu très 
rapidement me rencon-
trer chez moi. Nous avons 
beaucoup discuté de mes 
difficultés. Il m’a conseil-
lé puis nous avons fait 
quelques parcours autour 
de mon domicile. Gilles 
m’a expliqué que cette vi-
site sert à évaluer mes ap-
titudes au déplacement.
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Christine et Opium

RETOUR À LA MAISON !

Comment se sont passés les premiers 
jours à la maison ?

Christine : Le premier week-end, Opium 
était chien de compagnie, jusqu’à l’ar-
rivée d’Aurore et Florine.
Nous avons travaillé dès le lundi sur 
mes parcours favoris.
La semaine a encore été très intense 
d’autant que mon quartier est en re-
qualification qui implique de nombreux 
travaux tournants.
Nous avons fait un parcours de nuit 
car mon potentiel visuel est totalement 
modifié en fonction des conditions de 
luminosité.
Cette semaine a encore été fatigante 
mais je me suis dit « ça y est je suis 
dans le concret » !

Qu’as-tu fait après le départ des édu-
catrices en fin de semaine ? 

Christine : J’ai immédiatement appli-
qué toutes les techniques que nous 
avions mises en place durant la se-
maine. Je n’avais plus ni Aurore ni Flo-
rine pour éventuellement me corriger. 
Je ne sais pas si le résultat était satis-
faisant mais je ne me suis  pas perdue 
et encore moins cognée.
Opium m’a très vite épatée par sa 
technique et sa précision. C’est une 
jeune fille très appliquée.

Imaginais-tu un résultat aussi satisfai-
sant aussi rapidement ?

Christine : Opium me donne l’oppor-
tunité de faire des choses par plaisir. 
Nous aimons toutes les deux faire de 
nouveaux parcours. 

Aurore et Florine sont reparties à Mérignac sans 
me préciser si l’un des 2 chiens m’était destiné.
Fin juin, le téléphone sonne, c’est Aurore. Je 
suis fébrile, c’est peut-être le grand jour !
Aurore me demande si je suis disponible la 
semaine du 20 juillet pour recevoir Opium ! 
Ça y est, je touche enfin au but, je suis heureuse 
et impatiente.

Comment s’est passé ton stage de remise ?

Christine : Dès mon arrivée le dimanche, 
accueillie par Nicole, bénévole de l’association, 
Opium m’a été confiée. Nous avons passé notre 
première nuit ensemble.
Lundi les choses sérieuses ont commencé. 
Aurore et Florine m’ont expliqué le déroulé de 
la semaine.
Nous avons pratiqué des parcours évolutifs 
permettant d’aborder tous les aspects 
techniques du travail d’Opium. J’ai découvert 
Opium dans tous les contextes du déplacement 
quotidien : contournements, évitements, 
traversées, foule, gare etc. 
Nous avons déroulé la semaine jusqu’au parcours 
par explications, puis le parcours en autonomie. 
Cette semaine est très difficile nerveusement, 
mentalement, physiquement mais elle se 
termine en apothéose ! J’ai rencontré les 
familles d’accueil d’Opium avec lesquelles j’ai 
passé des moments très agréables et détendus.
Si détendus et plaisants qu’après avoir échangé 
des anecdotes sur Opium, nous avons aussi 
partagé nos coordonnées.
Nous avons aujourd’hui des contacts réguliers, 
il ne reste plus qu’à se retrouver rapidement ! 

Nous sommes allées à Lorient, ville 
qu’Opium ne connaissait pas et elle a été 
formidable !
Je peux bouger, imaginer de nouvelles 
choses chaque jour. 
Nous sommes devenues un vrai binôme 
fusionnel.

Parle-nous de ton futur.

Christine : Dans ma vie d’avant, j’ai eu 
des expériences de formatrice qui me 
donnent aujourd’hui l’envie de parler 
de mon expérience auprès de tous les 
publics. La déficience visuelle est mé-
connue, le chien guide également, y 
compris par les personnes malvoyantes 
et aveugles elles-mêmes !
Je souhaiterais utiliser l’écriture pour 
informer et échanger, car j’écris beau-
coup et je publie également.
Les chiens guides ne s’adressent pas 
uniquement à un public de personnes 
mûres mais aussi aux plus jeunes. A 20 
ans, le besoin d’autonomie et d’intégra-
tion est le même qu’à 40 ans ou 50 ans.

Quelle serait ta conclusion ?

Christine : Elle est très simple ! 
En trois mois et demi j’ai partagé plus 
de moments privilégiés et fait plus de 
rencontres qu’en plusieurs années au-
paravant.
C’est grâce à Opium, j’en suis certaine. 
Beaucoup de personnes aveugles ou 
malvoyantes pourraient vivre le même 
bonheur.
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Le chiot et le chien adulte vivent tout un tas d’expériences durant leur 
vie. Les résultats de ces expériences influent directement leurs comportements futurs.
On aime renouveler les bonnes expériences mais on évite les mauvaises.
Plus le maître contrôlera les premières expériences de son chien, plus il se donnera les moyens de valoriser 
les bons comportements de son chien, et éviter ou stopper les mauvais.

La Récompense

Récompense et punition font partie intégrante du quotidien du chien, que ce soit dans les expériences de 
la vie ou les interactions avec son maître.
Le chien doit s’intégrer à notre vie d’humain, avec nos codes et nos règles de bonne conduite. A nous de 
l’aider à vivre avec nous. La meilleure solution reste d’anticiper les éventuels comportements problématiques 
et de le guider directement vers les bons, que ceux-là deviennent des acquis, des habitudes. 

Une bonne relation maître/chien est toujours basée sur de nombreuses expériences positives. Prenez du plaisir 
avec votre chien, il en prendra avec vous. Geoffrey   Educateur

Augmenter l’apparition d’un comportement
Objectif :

Quand ?

Combien ?

Un comportement récompensé aléatoirement peut aussi être rapidement acquis. Par exemple : en donnant de la 
nourriture au chien  à table de temps en temps, il apprend très vite à 
venir quémander. Donc attention aux apprentissages involontaires !

Notion de récompense 
/ Punition 

Types de récompenses :
Tactile (caresse), vocale (« c’est bien »), gustative (friandise), jeu (balle), naturelle (détacher la laisse en 
extérieur). La récompense doit être motivante et donc adaptée à chaque chien.

Immédiatement après le comportement. 
Exemple :  Le chien revient vers vous après l’avoir appelé, récompensez tout de suite.

La récompense systématique pour tout nouvel apprentissage est très efficace. Une fois 
l’apprentissage acquis, passer à la récompense aléatoire (récompensez le bon comportement 
une fois sur trois par exemple).

La Punition
Diminuer l’apparition d’un comportement
Objectif :

Types de punitions :
vocale (« non »), ignorance, isolement. Chaque chien a son propre 
caractère et sa propre sensibilité. La punition devra donc être 
proportionnée et adaptée à chaque chien.

Quand ? Immédiatement après le comportement (Flagrant délit). 

Combien ? Une punition a pour but de ne plus avoir à l’utiliser. 

Une trop forte utilisation de punition dans l’apprentissage de votre chien entachera la relation de confiance entre vous. 
La punition stoppe un mauvais comportement mais n’apprend pas le bon (seule la récompense peut faire cela). Elle 
est parfois nécessaire mais doit être utilisée à bon escient, pédagogique, et toujours suivie d’une phase d’apaisement. 

Un comportement répété malgré l’utilisation d’une punition montre son inefficacité.

NON !
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Ils nous soutiennent depuis
                         25 ans !
En mars 1995, à l’initiative de Josiane Gabert, parent d’élèves du Collège Jules Romains qui connaissait 
Jean Emmanuel Decaillet, de l’école de chiens guides, l’aumônerie du collège fédère une équipe 
d’élèves, de parents et de professeurs et organise la 1ère Marche sur le Champ de Mars.  
Jacqueline Cazali, Jean Louis Alibert, Sylvie Dumont, Bernadette Koch, et de nombreux bénévoles 
sont les moteurs et le carburant de cette aventure.
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L’événement rencontre un franc succès. Alors pour 
en assurer la pérennité et la bonne organisation, 
cinq ans après, les organisateurs rejoignent 
l’Association des Familles du 7ème.

Association d’intérêt général, à but non lucratif, 
créée en 1945, elle a pour but de  « représenter 
et défendre les intérêts des familles, œuvrer à leur 
épanouissement et divulguer un esprit d’entraide 
et de solidarité, sans distinction d’appartenance ni 
d’opinion politique ou religieuse.»

Depuis ce temps, chaque année, l’Association, - ses dirigeants et ses membres -, permet aux Marches 
Solidaires (initialement Marchathons) de se dérouler dans les meilleures conditions.

Grâce à son expérience, son dynamisme et son 
action auprès des familles de l’arrondissement, 
l’Association gère les autorisations préfectorales, 
la présence des secours, les assurances, les 
relations avec la Mairie de Paris, la Mairie du 
7ème  arrondissement,  les services des Parcs et 
Jardins de la Ville. 
Ces marches, particulièrement à Paris, 
demandent une organisation sans faille ! 

Elle est le lien qui réunit les familles, les 
établissements scolaires et l’Association Aliénor.

Annick Leroy, Dominique Dutheil de la Rochère, Carole Saurel et Philippe et Edith Codet, Ghislaine Brateau, 
Paule Guyard, et tant d’autres, sont les maillons de cette chaîne, essentielle pour cette action solidaire. 
L’association rend tout particulièrement hommage à Sylvie Dumont, partie le 22 mai 2009 et Philippe 
Codet, parti le 10 octobre 2020.

Bilan

Les Marches Solidaires Paris 7 ce sont en 25 ans  :

24 marches
150 à 600 marcheurs selon les années
15 000 € de dons en moyenne par marche soit 360 000 € !
Des milliers de kilomètres parcourus
25 chiens remis lors de belles rencontres au mois de juin, 
dans une école du quartier, à la Mairie du 7ème ou à l’INJA.

Paule Guyard     Association Familles 7e



 Oui, je souhaite recevoir la brochure d’information sur les legs et les assurances-vie 
en retournant ce coupon à : L’ Association Chiens Guides Grand Sud Ouest

        Aliénor Bordeaux 236 avenue Marcel Dassault  33700 Mérignac

 Mlle  Mme  M

Nom :  ............................................................... Prénom :  ..................................................................

Adresse :  ...................................................................................................................................................  

............................................................................................................................................................................

Code postal : 

Ville : ................................................................. ............................................................................................

Tous ensemble et dans toute la France, les Écoles de 
chiens guides d’aveugles et notre Fédération mettent 
tout en œuvre pour éduquer des chiens guides et les 
remettre gratuitement à des personnes aveugles ou 
malvoyantes. 
En transmettant vos biens à l’une de nos Associations, 
vous participez concrètement à ces rencontres qui 
redonnent mobilité et autonomie aux personnes 
handicapées visuelles dans leur vie quotidienne.
Toutes nos Associations sont exonérées de droits de 
succession et utilisent donc l’intégralité de votre legs 
pour leurs missions. 
Pour obtenir des renseignements sur le legs, 
demandez en toute confidentialité notre brochure 
gratuite avec le coupon ci-dessous ou contactez 
Manuel Finestra au 05 56 47 85 15 ou par mail à :                                                                                                    
manuel.fi nestra@alienorsudouest.fr.   

www.chiensguides-alienor.com

DEMANDE DE DOCUMENTATION GRATUITE ET CONFIDENTIELLE – LEGS – ASSURANCE VIE

Et si votre legs 
permettait plus 
de rencontres 
entre aveugles 
et chiens guides ?

Tom et Moby son chien guide.

LES CHIENS GUIDES D’AVEUGLES

Tous unis dans la Fédération Française des 
Associations de Chiens guides d’aveugles. 

71, rue de Bagnolet - 75020 PARIS - Tél. : 01 44 64 89 89 - Fax : 01 44 64 89 80

« Chiens guides pour jeunes 12-18 ans, 
partout en France »

DES CHIENS GUIDES
POUR LES ENFANTS AVEUGLES

Partout en France nous agissons au plus près des 
personnes défi cientes visuelles au quotidien.
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 Je souhaite être 
contacté·e par téléphone

Mon numéro :
____________________
Courriel
____________________

Mes préférences :
Matin à partir 
de______h
Après-midi à partir 
de______h

CHIENS GUIDES D’AVEUGLES

CENTRES PAUL CORTEVILLE


